
52 L'OISEAU-MOUCHE

A l'ouvrage,
Du courage,

Et tâchons tous d'être premiers.
Dieu soit en aide aux écoliers !

,DAMASE PoTVIN,
Elève de Rhétorique.

UN DISCOURS IMPORTANT
a Nous n'avons pas oublié le discours

parfait d'à-propos, et d'énergie et si
documenté, prononcé par M. l'ab.
bé O.-E. Mathieu, Recteur de l'Uni-
versité Laval de Québec, à la séance
de fin d'année. Ce noble réquisi-
re a fait alors une profonde impres-
sion, et les journaux de la capitale
l'ont publié, avec des commentai-
res élogieux, comme ils le devai.ent.
Nous en avons été d'autant plus con-
tents, nous, qu'il est la confirmation
forte et nette de la lutte qu'a soutenue,
en dépit de son isolement alors,
l'OISEAU-MOUCHE contre les détrac-
teurs de notre système d'éducation su-
périeure et en particulier des collèges
classiques. M. le Recteur les a pro-
prement réduits, ces bons apôtres, et
avec des documents irréfutables et des
arguments ad Aominem à l'avenant.
Tous ont si bien senti la force
de son argumentation que pas un
mot de contradiction ne s'est éle-
vé. Il est vrai que la lutte sur cet-
te question a maintenant à peu près
cessé ; mais précisément à cause de
cela, nous est avis que la circonstance
était parfaitement opportune. Au fort
de la lutte, ces arguments se seraient
peut-être émoussés ; exposés avec cal-
me à des esprit calmes, il a fallu en
admettre l'irrésistibilité.

On reconnattra donc, nous l'espé-
rons, universellement au Canada, que
nos collèges classiques- où il y a sans
doute à perfectionner, mais où l'on
perfectionne d'année en année au
prix de tant de sacrifices,-ont été et
sont encore les châteaux-forts de notre
langue, de notre nationalité et de notre
religion ; qu'ils sont notre force, la
source de notre importance au milieu
des autres nationalités, notre gloire na-
tionale en un mot, et que, au lieu de
les dénigrer et de les rabaisser, tout
vrai patriote doit les estimer et les aider.

Pour cela, il faudrait les connaître
mieux et réfléchir un peu avant de pro-
noncer leur condamnation dans les
journaux et les revues.

Tandis que les autres peuples van-
tent sans mesure leurs institutions, qui
ne valent pas les nôtres tant s'en faut,
pourquoi sommnes-nous obligés, nous
qui instruisons gratuitement la jeunes-
se, d'aller chercher un appui dans le ju-
gement d'étrangers qui, aux expositions
universelles-de Paris etde Chicago-ne
man cuent heureusement pas de clore la
bouc e aux malveillantsen les couvrant
de confusion, par un démenti aussi dé-
sintéressé que solennel. Que ces com-
patriote-s sachent bien que les collè4es
se passeront à l'avenir de cette légiti-
me revendication tout aussi bien
qu'eux-mêmes pourront se passer de
l'humiliation de voir leurs accusations
mises à néant par ceux-là mêmes qu'ils
prétendent leurs amis d'outre-mer.

Livus.

Le R. P. Savard, C. SS. R.
La mort du R. P. Louis Sa-

vard, de la Congrégation du Très
Saint Rédempteur, arrivée à.Mont-
real le i i du courant, a produit
au Séminaire une douloureuse im-
pression. Le bon Père n'était
pas un étranger pour nous.

En l'année 1877-78, n'étant en-
core que Séminariste, il fut pre-
mier régent à la salle des élèves,
avec le titre d'assistant-directeur
du Petit-Séminaire. Ordonné pré.
tre, à la Malbaie, par feu Mgr Do.
minique Racine (i), le 8 septem-
bre 1878, il fut successivement vi-
caire à la Baie St-Paul et à Chicou-
timi, puis curé à St-Fulgent.e. En
1883, il. entra dans la Congréga-
tion du Très Saint Rédempteur,
et y prononça ses vœux, en Bel-
gique, le 15 novembre 1884.

Le Père Savard avait un cœur
d'apôtre ; partout où il a passé il
a laissé une profonde empreinte
de son zèle pour le salut des ames.
Religieux modèle et missionnaire
éloquent, sa prédication était tou-
jours fructueuse.

Il rie s'est pas présenté les
marins vides devant son j-ge ; car
bien des âmes lui doivent leur
conversion et leur place au ciel.

R.I.P.

EXTRAIT DE L'ANNUAIRE

Nous nous empressons de re-
produire l'extrait suivant de l'An-
nuaire du Séminaire, paru pen-
dant les vacances dernières, et
nous désirons par là exprimer tou-
te notre reconnaissance à M. le
curé de St-.Joseph de Lévis pour
sa générosité.

• PRIx FAFARD
Nous devons expliquer pour

quelle raison le Prix Fafard, dési-
gné comme fondé dans les An-
nuaires précédents, ne'parait pas
cette année dans la liste des Prix.

Si nous désignions ainsi comme
fondé ce Prix Fafard, c'est que
notre ancien supérieur avait au-
trefois manifesté l'intention de ver-
ser à la Procure le montant d'ar-

(1).C'est par erreur que quelques-uns de
ses bioraphes affirment qu'il fut ordonné
prêtre à Québec, le 8 avril 1878, par Mgr
Taschereu.

Concidence étrange ! Ses "confrères de
classe " étaient réunis en conventum à St-
Alphonse de Chicoutimi, chez M. l'abbé H.
Cimon, curé de l'endroit, lorsque la nouvelle
de sa mort leur est arrivée. Tous n'ont eu
qu'une voix pour faire son éloge, eux qui
l'avaient si bien connu.

gent nécessaire pour sa fondation.
En attendant qu'il le fit en réalité,
il achetait lui-même, chaque année,
la médaille d'argent destinée au
lauréat. Mais, sans doute, il ou-
blia cette affaire lorsqu'il fit son
testament ; et, cette année, nous
dûmes supprimer ce prix, regret-
tant amèrement de voir disparai-
tre ce n'oyen excellent de perpé-
tuer au milieu de nous le souvenir
de cet ancien supérieur.

Mis au fait de ces circonstan-
ces, M. l'abbé Ed.-S. Fafari1, curé
de St-Joseph de Lévis, a bienveil-
lamment et généreusement acquit.
té au nom de son regretté frère, la
somme nécessaire pour fonder le
PRIX FAFARD, qui à partir de l'an
prochain recommencera à encou-
rager parmi les élèves l'importante
étude de l'Histoire, et dont la va-
leur sera comme doublée par la
mémoire du dévouement fraternel
qui s'y attachera désormais.

MESSIEURS LES MARCHANDS
SECRÉTAIRES DE MUNICIPALITÉS

- ET -

INSTITUTEURS
TROUVERONT A NOS MAGASINS,
L'assortiment le plus complet de Livres d'É-

coles, Livres blancs pour municipalités,
Cartes géographiques et Fournitures
d'Écoles et de bureau en général.

Machine à écrire " EMPIRE " vendue
$60.00

LIBRAIRIE GUAY-GODBOUT
CHICOUTIMI

COTE, BOIVIN & CIE
IMPORTATEURS

ÉPICERIE

PROVISIONS En gros
FERRONNERIES

N. B.-Yous faisons une spéeialité de
matériaux de constructions de toutes
sortes.

CHICOUTIMI

COMPAGNIE D'ASSURANCE

Commercial Union d'Angleterre

Capital et Réserve, $32,000,000
FEU, VE ET MARINE

Buteau: 1731, RUE NOTRE DAME, MONTREAL.
Jas. McGREGOR,

J.-Ed. SAVARD, Gérant.
Agent pour Chicoutimi et le Lac St-Jean.


